
A,
=

>af,
ogsh

aotAnodege.ddSeaawe2xHeFiiRi5Eswevida, aaydNLœpu
hE3Agex o£Biteà5EXA,a.

NX
x

==+
?

oo7o
oo2

rtwie…
sérieVe—or

ad2%,
Sai

eeLesEaseoi phoneEgeee“as
PE

AT- gpreJPyramen am.
La”a+a

I
7

Tx+rng
ms =

4
pe

v wdqe
ansJoJ. _

#TeeCIESERES LinemSA+ _

ls
oo”

di
77 marne 7_ on

soere mesIFwg*Ey
es

meganege+get7
JRC »

Tes

2
>

Las

X° ’
—

—

-cr
* oux_ a_—

sa
À |

uns
Lzvs

mms

_
2

n
a

-—
Jrame_5

:
=

BOok
poraie

LP
reo“ s

m

SN
|a

—-

a.
otis

i
:

_-
i

pa_
xnopRei] SEE
a.

5e

F
en

rem

__

i-_
en eee

7

1
fafspre

,
—eeemnnm Ta+

_s
mr

_—_rem
TT

_trs
roeerrLIL

3

a
Rs"OSTDREot

een

———
—_

iisl—
||
ie.o—eeSE
ih

RIT“es

i

_strassaon_
ir

—te ORtremJ05e
POP

‘
e

—rterareaman272001000TR]_.
eeLe

2DOTE
=

{
J__

—…_-isae

—_—mmeeTLtit
—aerie-

==
TTTmAceare=====pique DIESITE

2
erentdreÀhy-=_.

&
JR

-«
aVoterArta.enTooctete TenRTmgaeetmradrdsentmathDepa£5:

J

rx

-ei

=+
=

Urol
[PEEgexSEE

—
I,anFoeCRa poynsenvoSema

ma
eted arerrrresPE

reeTE _—~
sinET eameeaeremitaasiankam8, —

oa—le—— merell

TaApa

~m=erymen, TA:J
peRESbydm

fey—J—

SNE

ie,

fae js
—

--
or=SzLONCRE5

apara
_—e

-J

—

eeee _

__

—_-——__

~
-_



2 DIMANCHE- SAFARI

 

  

 

  Light of SET

973— MONTREAL-MATIN, 7 OCTOBRE 1

ANSE

 

 

 

 

A

. i
i

.

i

I
Lh

i
|
i

Cl
|

co
EL
Fi
; |

L
“4
fe”

+

 

Eg8 Ee bs ~PREATRoe 0àbi se
: i.

i
À

| -

}
Lo

ê

CHER SAFARISTE,
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LA LECENDE DE CE CHIEN
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BÉC, AUTREFOIS, IL YE- NOUS APPELLE:
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C'EST UNE HISTOIRE DE VENGEANCE, ET MEME
SI LES SENTIMENTS DE REVANCHETRES JOL1s, NE SONT PAS .J'AI TOUJOURS AIME CE POEME. AP.
-PRENDS-LE PAR COEUR, ET TU T'EN SOUVIENDRAS
TOUTE TA VIE, CAR IL EST FACILE, LE VOICI :

     
   

"JE SUIS LE CHIEN QUI RONCE L'Os.EN LE RONGEANT, JE PRENDS MON REPOS,
- UN JOUR VIENDRA, QUI N'EST PAS VENU, - |

U JE MORDRA| QUI M'AURA MORDU.*
|

   

    
   QUI SE DIT BIEN EN SAUTANT

A LA CORDE, EN PEDALANT A BICYCLETTE., EN
SAUTANT A CLOCHE-PIED. IL AAMUSANTE, ENFIN, JE L'Aj

 

  

 

UNE | CADENCEME BIEN. ET TOI?
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LE TOUR DE GAULE
ASTERIX © DARGAUD EDITEUR- FRANCE 1971+ LDERZO E&t GOSCIANY,
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D’A STERIX TEXTE DE GOSCINNY

DESSINS DE UDERZO

 

 

7 SL NOUS FAUT AN VÉHICULE

POUR ARRVER A NOIRE
PROCHAINE ÉTAPE!

   

AH MESSIEURS, JE VOIS

QUE VOUS CHERCHEZ LAN

CHAR. . d'AI UNE
OCCASION MAGNIFIQUE

UNTRUE !

 

 

PRESRAE NEUF ii A APPARIENU À LINE
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TIRE JAMAS. REGARDEZ CE PELAGE LUISANT!
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:
Veux-tu faire chanter un cer- Enfile ta ficelle et attache-là A

cle ? Il te faut un morceau de comme dans le modèle. Tiens +
chaque bout, comme tu vois ici, Le

carton, un crayon, et une ficelle

longue de 30 pouces.
- Découpe un cercle parfait de

2 à 3 pouces de diamètre. ( Tra-
ce-le autour d’un verre).

à an et balance le cercle pour qu'il
s'enroule comme dans l’image.   

   

[

Si ton carton n’est pas blanc, ;
colle un papier par-dessus. j

Avec la pointe de tes ciseaux, A
‘perce deux petits trous, comme x
dans le croquis. «

ie Alors, tends bien la ficelle - %
d'un coup sec. Refais cela quel-
ques fois, et ton cercle se met-
tra à chanter.

 

 
‘Avec des crayons vifs, colorie

le cercle suivant le modèle. Plus
les couleurs seront vives, plus C
résultat sera beau.

{ €.
¥

i
{

boya
j | >
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_ Notre guitare "JOUTOU” fait
tout. Oui, fait tout! Elle peut
devenir, si vous le désirez, une
cabane d'oiseau ua

A VA

“1 A,

   

  

(vous n'aurez

qu'à rajouter un bout de bois en-
dessous du trou de la guitare),

une trancheu-
se ‘’minute”’ ble processus con-
siste à passer un aliment dans

, les cordes vis-à-vis le trou de la
guitare et de presser. .

LES GUITARES 4

(Vous ob-
tiendrez ainsi six belles tranches
en un tour de main)

  

 

 

   
un pot defleur (les fleurs ne
sont pas incluses,maisave .un
léger supplément...) | ;  

 

7Nous fabriquons aussi
des gros modèles qui peuvent
être utilisés comme kayak (nous

‘ vous offrons gratuitement avec
l'achat d’un de ces modèles une
guitare ’’JOUTOU” (grandeur
normale) qui vous servira de
rame,

     

 

    

 

        
      

  
  

une râpe (grâce aux
xcier inoxydable )

 

Ah, oui! J'oubliais. Elle
joue aussi de la musique ! Alors
procurez-vous dès maintenant
votre guitare “JOUTOU’ chez
tous les détaillants ‘“’Guétany”’.

—— dl  



 

  

Cher Alain,
Je suis membre du club Safa-

ri, et j'ai remarqué une légère
erreur à la date de naissance qui
y est inscrite. Serait-il possible
de corriger cela ?
Alain

Malheureusement il est assez
difficile à Safari de faire des
corrections de ce genre. De tou-
te façon, l'erreur en question
n’a pas d'importance, et ta carte
est aussi valide que si elle était
correcte. [
Alain,

Je trouve ta page très idiote,
et tes conseils stupides .. . etc.

Elaine, 18 ans
Comme il est bien évident que

le Courrier ne s'adresse aucune-
ment aux filles au garçons de 18
ans, ton opinion à son sujet n'a
pas grand-valeur. Je préfère me
fier à celles des garçons et filles

.de.% à 13 ans qui m'écrivent, et
qui (heureusement) ne corres-
ponde pas tout à fait à la tien-
“mé. Merci quand méme de t'étre
“donnéle trouble d'écrire...
Kher Alain, -

Jaime bien les bandes dessi-
nées de Safari, mais j'aimerais
‘Aussi que vous mettiez les aven-
‘tures de Spirou et Fantasio.
4 Jean

Les aventures de Spirou ‘et
Fantasio sont en effet très bfen,

mais, malheureusement, nous ne
pouvons avoir n'importe quelle
bande dessinée pour Safari. C'est
déjà bien beau que nous ayons
celles qui passent actuellement.
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DTOUEE

Bonjour Alain,
J'ai un très gros problème:

j'ai 12 ans et il y a un garcon
qui m'a demandési je l’aimais.
Je ne sais pas si je dois l'aimer
Dois-je l'aimer ou ne pas l’ai-
mer ?

Unefille embêtée
| Si tu es indécise au point d'écri-

re pour demander un conseil, il
me semble que la réponse est as-
sez évidente ... Si tu ‘’décidais
de [‘aimer”, ce ne serait’ vrai-
ment que pour la forme...

 

Cher Alain,
Je voudrais devenir Safariste,

mais dès que j'ai fini de lire Sa-
fari, ma mèrele jette.

Diane
Même si c'est triste que ta

mère jette Safari, cela ne change
rien à ton problème, car, comme
nous l’avons déjà dit, cela fait
déjà plusieurs mois que le club
n’accepte plus de membres .. .

Cher Alain,
Je suis un lecteur acharné de

Safari, et je garde toutes les re-
cettes de Marmiton. Je vou-
-drais savoir si le livre se vend,
et si oui dans quel magasin.

Un gourmand-cuisinier
Tout d'abord, félicitations

pour ton enthousiasme ... En
effet, ‘le livre ‘’Marmiton’’ se
vend depuis déjà un certain
temps. Tu devrais le ‘trouver
partout où on vend les livres des
Editions Jeunesses, demande-leà
la librairie, ou dans les grands
magasins, Si on ne l'a pas, on le
commandera pour toi. Bonne
chasse !  
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Tu descends tes bras jusqu'à
tes hanches. Puis, en regardant
le modèle, et en allant d'abord
très lentement, tu essaies cette
figure : l'arabesque.

"a

        

  

        

 

  

  (4) La jambe dégagée se pose
au sol, le pied bien à plat.

L'autre jambe monte en ar-
riere.

  

   

(3) Tu élèves les bras, gra-
cieusement.

4%

(2) Tu dégages la jambe d'en : : Essaie de garder la -
arrière en faisant un quart de , quelques secondes sans trop
tour. : trembler, bien en équilibre. ;

: Vérifie dans le miroir si tu es
élégante. ;

Ç La semaine prochaine, tu ap- J
- prendras la cabriole .

408 prom + .

 

[= ‘
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          §  or € CO desis def:ETEEO se la paire de gants qu'elle vient
3 Un vendeur de minivoiture a #2) de trouver. ‘’A qui cela ?”
trouvé cette façon originale de 4", — On dirait que ce sont mes
mousser ses ventes. À gants, répond Georges. Mais ce
ment principal: ‘Votre maison n’est pas possible. Je les ai per-
n’en paraîtra que plus grande”. dus.

  

       

  

    

 

   

Dans J'autobus, Jean cède instinctivement sa place à une
vieille dame. Celle-ci semble tellement surprise par son geste,
que Jean, intimidé, explique,comme pour s'excuser:

| J'AI DEJA VU NE
QUELQU'UN FAIRE

Le guide aux touristes:  — Vous voyez ici les plus
grandes cataractes du pays. Si
les dames ici présentes veulent
bien se taire pour un instant,
vous pourrez entendre le bruit
étourdissant des chutes.
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ONEESNonane LA VALLÉE DES CROTALES
BB MORANE + © DARGALD EDITEUR -FRANCE 1971+ VERNE Et FORTON.

SUR _A ROJTE DJ RANCH.…

   
  

    
    

  
  

 

Has, COMME 115 ARRIVENT EN WE
DE LA PLAINE.

REGARDEZ /.. LA -BAS
CETTE FUMÉE /..

 

  AEC DES SCAPHANDRES AUTONOMES,
iY 4 51 SEULEMENT NOUS FOLNIONS

}

NOUS POURRIONS SUIVRE LE COURS
TROUER LE MOYEN D'ALER VOIR ÉONERRAN A,ESENous
CE QUI SE PASSE DERRIE c =
EE Ads = PUISSIONS EN Bouver Bal LA

A PALO
VERDE,

SANS DOUTE. ;

    
  
  

   

  
      
   

       

 

    

 

   

   

  

    
   

 
 

 

a - DE TOUTE LA VITESSE DE LEUR MONTURE , BOS HORANE,
C'EST LE RANCH QUI BRULE... | BilL BALLANTINE ET LA JEUNE INDIENNE GAGNENT LA

1 HATONS -NOUS Je PLAINE ….

  ee een im eee= ss Ty be a a od gr me oe ee eee
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La semaine dernière, nous
avons vu comment, lors d'un

Kouraltai, (ou une Assemblee),

à la suite de ses dernières con-
cuètes, Temidjin, avait été pro-

cdamé grand chef des Mongols,
et nomme Gengis Khan, c'est-a-

= tous les dire ‘le plus puissant des

‘ Le : Khans”
A Gengis Khan, grand génie
KHAN militaire, fit alors une série de

j R conquêtes extraordinaires. Utili-

sant divers stratagèmes, il con-

quit rapidement le pays des Tan-
gout, qui s'étendait au sud-
cuest de la steppe. Puis, s'en
étant fait des alliés, il envahit la
Chine du Nord, qui se trouvait

au sud de la steppe. Au bout

 

le plus

 

     

 

   

 

 

      

 

        

d'un an, il penetra dans Pékin,
au’il mit a sac. L'incendie du pa-
Jais Impérial dura trente
jours ..

   

 

  

Puis, Genais Khan se tourna
vers l'Ouest, c'est-a-dire vers la

Kashgari. Derrière elle s'éten-
dait l'Islam, convoité par le
grand chef, et dirigé par le
chach Mohamed. À la suite d'une
révolte au palais de Kashgarie,
probablement provoquée par de
espions de Gengis Khan, Moha-
med menaca d'envahir la Kash-
garie. Gengis Khan accourut
alors, et fut reçu comme Un sau-
veur par le pays, en devint le Li-
bérateur ...
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Désormais, la route de l‘’Isiam - Ainsi, le Mongol avait tüé plus
était ouverte. - de. 15,000,000 de musulmans. Il

Gengis-Khan réussissait tou-  , AVit maintenant une immense

jours à garder pour lui les appe-…. « pire. Mais il vieillissait. Et

rences du droit. Ainsi, par une apres avoir maté une dernière

‘nouvelle ruse; il fit provoquer fa Évolts'au pays des Tarfgout, il
guerre par Mohamed, et se vit maurst en 1227 dans le palais

forcé" de combattre. de sa capitale, Karakoroum, ré-
_ pétant une dernière fois qu'il

fallait suivre les règles, celles
) qu'il avait proclamés lors du

Ta ut pregrandecampaunr fameux Kouraltai. =,"
; ee: Je i s° Ci ; ;

‘tait:vingéunités :

: Gengls “Khan” fub “enterré
ans lo plus grandsecret, dans

lex dêsse obligé de reculer, -* une immense fosse où On ense-
-, abandonnant des: villes qui .’ velit avec lui sa yourte (ou sa
| iétaïentTHranquablement rava- tente), son cheval; et ses trésors
J'gées parles Mongols: ceux qui personnels...
isurvivaient à l'attaque étaient
massacrés sans exception. Cer-

‘taines villes furent entièrement
rasées.. on y égorgea méme les
chiens ét les chats...

Mohamed avait pu s'échapper.
> TW. .Gengis Khan . enveya 20,000
7) JAS au, hommes à ses trousses, afin de
KE EN + ie ramener mort ou vif. lls ne

; ; retrouvèrent que son cadavre,Pe RE,

ei ‘ axÇar il finit par se suicider. Cette
x 5 colonne de 20,000 cavaliers con-

tinva son chemin, et sema le
cauchemar jusqu'à la Pologne,

——lorsque, après 4 ans, Gengis
Khan la rappela. 
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* OOOH! MERVEILLEUX MA CHÈRIE…
UN SOUPER À LA CHANDELLE I 7
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SOLUTION DE LA PAGE 22

Réponse: 44

a-3, b-4. c-2, d-5, e-1

SOLUTION DE LA PAGE 24

AFIN QuE LE PONT N'AIT QU'UN
Poibs DE (00 LES. A SUP-
PORTER, LE JONGLEUR N'A
QUA JONGLER AVEC SES
ELK MELONS, IL J'EN AURA

TOUJOURS QU'UNSEUL ENTRE
LES MAINS, L'AUTRE ÉTAUT
EN LAIR, ADI, IL VE PESE-
RA JAMAIS PLUS DE io LBS,

SOLUTION DE LA PAGE 34

(Solution: MORT)

SOLUTION DE LA PAGE 39
PANTHERE
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En vista haz son amie Arca-
dra Miriam la fille du djinn
bienfaisant lui pose la devinette
ata'ligente suivante:
etait uns fois un jongleur

du roi qui avait achete deux
beaux gros melons de 5 Ib cha.
sun Lur-menme pesait 95 Ib. Ra-
venant du marche par un chemin
nouveau le jongleur arriva de
vant un etrange petit pont dont
‘a capacitz limite etait de 100
ip Ca plus, un vieillard à barba
blanche qu. la gardait, fui apprit
Jus traverser ce pont plus d'une
fO15 par annee portait malheur
Le jong'eur, tres superstitieux
72 vou'ait donc pas avoir à tra-
versa- la pont par deux fois, non
ciLs que de le voir s'effondrer
sous sès p'eds, etant donné que
vt et ses melons pesaient tous
arsamble 105 ib, soit 5 Ib de
trop pour le port. Soudain, le
sOrg'eur eut une idee. Peux-tu
deviner quel'a est l'idee qui lui
permettra de traverser le pont
une seule fois, avec ses deux me-
tons. et sans craindre de voir le
pont s effondrar ?

 

 

 

 

 



 

 

QUI H'ENNUIE.
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ROBIN DES Bow 4
DONNAIT AIX

 

EH BIEN, TU ME DONNET@AS
L'ARGENT À MOI Qui Saig
MAuNRE ET JE TE LE
RENDRA! À TOI Qt LE
SEPAS DEVENu.

AINSI, TOUT LE TEMPS
Lie eleHE DONNERA AU
PAUVRE, ET ÇA NE
SORTIRA PAS DE

 
   
 

 

ROBIN VES BOIS EN CIRCUIT FERME,
, EN SOMME."

FPANK FREGOT, T4,
EG 4IN CERVEAU
2 4 +

La id .

  

du  
CET HOMME AUX PRETENTIONS (NTELLECTU-
ELLES, CEST FRANK JAMES, LE FRE/RE
ANEE DE JESSE. ALORS QUE JESSE
LIQAIT ET EELISAIT ROBIN PES BAIS...

FRANK SE PASSIONNAIT FOUR L ŒUVRE

DE SHAKESPEFARE DONT LES S/TATIONS

bkMALLAISNT SA CONVERSATION.

 

 

     
  

      

EH! CHÉTAIT LUI
(RICHARD FL, AcTE T
see mr)

VOILÀ Qu! T
PARFAIT. (ROMEO
ET JULIETTE, ATE IL,

SegNe IX)

ET: C'EST BIEN
CHAMLET, ACTE TC,

SCENE IX)
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IIOWEEN
D TEXTE DEGUYISANS ILLUSTRATIONS DE BERN
  

     

   

    

  
  

 

   
    
   

 

   

 

  

 

   
  
  
  

    

 

   

Premier Episod-
 

   
Bonjour, je m'appelle Ber-

nard. J'aimerais vous raconter
l'aventure qui m'est arrivée lors
de la dernière Hallowe'en.

Dans mon quartier, nous som-
mes un groupe de copains qui
nous nous entendons bien. Nous
sommes toujours ensemble et
nous faisons souvent les quatre
cents coups. Dans notre groupe
I'Hallowe’en est une tradition.
Nous ne faisons pas du porte
à porte comme les plus jeunes,
nous sommes un peu trop vieux.
A l’Hallowe’en nous avons l’ha-
bitude de jouer un bon tour à un
membre de notre groupe mais
pas une petite farce. Nous lui
jouons un bon tour, bien monté
bien construit. Cette année,
ous discutions déjà du tour à
ver et a qui le jouer, je dis-

‘eltais avec eux sans savoir ce
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Un lundi matin une semaine \

avant la fete, nous etions en \

clarse Soudain un message me
parvient, il etait code selon le

code de notre bande. Ici je dois
souligner que nous avons un
zoda qui nous permet da nous
acrira des messages person-
nels que nous sommes seuls
a comprendre, c'est une chose

bien utile lorsque le professeur
intercepte l'un d'eux. Donc, je
rezus un message, et apres l'a-
voir decode et l'avoir lu, je m'a-
perçus que je l'avais reçu par er-

reur car on y disait que j'allais
etra la victime du tour de l'Hal
lo.re’en de cette annee.

   

   

  

     

  

   

     

  

Le message que j'ai reçu

CODE SECRETDE MON
GROUPE

A-R N = M
B-D oq
C IX PQ

p-B Q-g2
E = 3 =A
£-3 S =z

G- 6 T=1
HH JU =v
I = Vv = VU

J=T W TW

K = x=Y

L=d Y =X
M - N z-S

   

Comme aucun de mes compa-
gnons ne s'était aperçu de l'er-
reur, je gardai le papier et me
mis à réfléchir. Je me dis en
moi-même: je sais qu'ils vont
me viser, donc je vais me prépa-

rer. Alors qu'ils me fassent
n'importe quoi cela ne me dé-
rangera pas. Ils pourront mefai-
re peur, que cela ne me touche-
ra pas. Et après, c'est moi qui
rira ie plus fort

Le soir je m'en retournai chez
moi, en pensant à tout cela et je

riais déjà au plaisir que j'aurais

a voir mes copains être incapa-
bles de me faire peur. Encore
la, je ne savais pas ce qui m’at-
tendait, et, insouciant, je me

preparais pour la fameuse soi-
ree.   
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NOUS SOMMES

RENDUS A LA
LETTREM DE
TON ENCYC LOPË—
DIE. ÀQUOI TE
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ensemble un livre de cuisine: Marmiton dont ces recettes sont tirees.
| ou Suronne la rédactrice de Safori et Aloin lorsaqu 1! avait dix ons ont prépare

V
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11 J'allume le four

À la demande générale, Mar- Quoi faire 21 Dans le plat j'etends le boeut
miiton repete les recettes parues
dans les premiers numeros de
Safari M sen excuse aupres de
ceux qui ont eu la chance de ne

cru bien assaisonne

3i Je le couvre avec des feuil-
les de chou que jai decoupees

| pas manquer un numero en lanieres fines avec des c-

seaux
4: Je verse dessus la soupe aux

Il f t tomates

me Tau 5) Je couvre le plat

6) Je cuis au four, sur la grille

Ingredients du bas, pendant 1 heure
1 livre de boeuf hache cru

Sel poivre. srl d'oignon ef
od al

10 feuilles de chou bien lavees

1 boite de creme de tomates non

diluce
TEMPS

l heure

RECIPIENT

USTENSILES
Un plat couvert a'lant au tour

pyrex

Ciseaux

FOUK

350 degref

3
2
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LÉ CIEL DU MO

es

IS D'OCTOBRE

A l'assaut d'Andromede
et du carre de Pégase!

Bonjour cher safariste!
Aujourd'hui au programme

deux constellations: Andromede
et Pégase. Tout d'abord Pégase
PEGASE : La constellation da

Pegase comprend de nombreu-
ses étoiles — mais seulement
quatre vont nous intéresser. ll
s'agit de Scheat (magnitude
261), Markab {magnitude
257), Algenib ( magnitude

287), et Sirrah (magnitude
2.15) mais cette dernière étoile

appartient plutôt à la constella-
tion d'Andromède comme nous

     
le verrons plus loin. Petite ques-

tion : Quelle est l’étoile, selon

les chiffres cités plus haut, qui

est la plus brillante ? Algenib ?
Noooocoon ! La magnitude est

je te le répète l'éclat d'une étoi-

le. Plus le chiffre est élevé mc:r:

l'étoile est brillante. Dans ce

cas, Sirrah était l'étoile la plus

brillante. Si tu as trouvé, c'est

bien; sinon .

Mais bien que ceci soit vrai,

j'avoue que c'est peu intéres-

sant. Lançons-nous plutôt a la
conquête de ce carre. Ceci se
fait en trois temps:

1—Regarde bien la figure et
le carré : en réalite ce carré est

assez grand beaucoup plus
grand que le bout du chariot

de la Grande Ourse.
2—Habille-toi chaudement et

va dehors (le soir j'entends).

Place-toi vers le sud s’il est 10
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h. 30 mn (heure croc c vers

le sud-est s'il est 9 h.
3—Regarde au-dessus de toi,

au zénith. Le carre de Pégase se
trouvera un peu vers le sud ou
le sud-est selon l'heure (entre
l'horizon et le zenith plus préci-
sément à 65° au-dessus de l'ho-

rizon).
ANDROMEDE — La constella-

tion d’Andromede se compose
de trois étoiles principales dont
le nom est d'origine arabe : Sir-
rah (la tête de la femme enchai-
née ), Mirach (ses hanches), Ala-
mak {sa jambe). Ces noms in-

voquent la légende selon laquel-
le Andromède fut punit par les
Dieux et fut enchainée a un ro-
cher où un monstre devait venir
la dévorer. Heureusement Persée

la sauva.

Andromèdz est très facile a

reconnaître dans le ciel une fois

al

mirtach

que l'on a repéré le carré de
Pégase. En fait elle est liée au
carré de Pégase par Sirrah (voir

le dessin).
LA GALAXIE D'ANDROMEDE

— Dans la constellation d'An-

dromède on peut apercevoir la

plus proche et l'une des plus

brillantes galaxies du ciel boréal

Bien qu'elle soit dit-on visible à
l'oeil nu, vous risquez de la cher-
cher longtemps si vous n'êtes
pas armé de jumelles. Pour trou-
ver la galaxie d'Andromède à

l'aide de jumelles il faut d'abord

regarder Mirach. Puis on monte

jusqu'à ce qu'on trouve l'étoile

que j'ai désignée sur le dessin

par A“. On monte encore et

l'on trouve une autre étoile "B
La galaxie d'Andromède appa-
raît alors à droite sous la for-

me d'un petit nuage ‘’flou”’ nul-

lement comparable en largeur a

ceux que l’on voit dans les pho-

tos. Malgré cela, vous serez hev-

reux d'être parmi le petit grou

pe d’humains sur la terre qui

ont vu, de leurs propres yeux
la Galaxie d'Andromede.

Bonne chance !

  
    

   

Galaxie
A Qa

scheat

swran

dlgenio
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Instructions:

En te servant des mots souli-
gnés de cette histoire, fais le
mot mystère comme d'habitude.
Rature a mesure les mots croi-
ses trouvés dans la grille

 

SAIS-TU CE QUE
NOS AMIS?

RISQUENT

4 lettres)

Conte des pays d'en bas

{7eme episode)
A l'INTERIEUR cu TAS de TER

RE 11 FAIT NOIR "ATTENTION

au GOUFFRE” DIT le GUIDE
BADSIN ‘Ne MARCHEZ PAS
SUR les EPINES EMPOISON-
NEES” SOUDAIN une LUEUR
ROUGE ECLAIRE le TUNNEL.
“EVITEZ la LAVE BOUILLAN-
TE”. ‘PROTEGEZ VOS YEUX.
VOICI le VENT PIRE”. PUIS,
BEAUCOUP PLUS TARD et PAS
TELLEMENT PLUS LOIN: "Ne
RESPIREZ pas CET air. Il PETRI-
FIE. Ne VOUS frapper pas AUX
AUTRES CLIENTS en PASSANT”
PRES de !ETAU NEUF, la

PHOTO du .NEZ de BEBE qui a

ete PUNI, est pleine de SUIE
L'ART d'USER d'une AILE.   

   

  
SOLUTION pact 20
 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

              

[MBER VAUXE|SOLPlo
PRTUNINE LDC T E]RIR
LIRNZISIEE 1 SEVj\ TE Z
OJSAUJE CUMETTFTSP
ALITTLE 6 5/FE V|0|11C|1 |U
NIPLLIAITEEEN|L A|IRNC|N
ELJLAJGIERT NE LT SIL!
BRUVUVVFNEO\ EE AI |A
ÉEOLFEZT OS RP PT E|P
ARBUBADS | N PES NU
[U[RIO[E|x5 PE 0 O/P|H/0|T|O
CIGT LULU I PT NE VSIS

OJAERRRR I MARCH[EZ
UIY|IZ ER | PISE RE|S V/O/V
PIAIS|S [AIN T1 DIS|! JU/P|AIS  
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Me

   

       

                

   

   
    

Lorsque Jim, l‘Explorateur, illustré pararman «
l'abbé Atout et l'Homme de la
jungte arrivent au village où rè-
gne Grand Boulé, celui-ci les
reçoit froidement.
— Alors, Grand Boulé, tonne

l'abbé, ofvend des hammes.
— Qui vous avoir dit ça ? ré-

pond le chef noir, hostile.
— L'Esprit me l'a appris. Oui,

Dieu voit tous tes actes, entend
toutes tes paroles; il te juge, et
je suis le fléau de sa balance.
Repens-tol detes crimes |
—— Mot y en a pas aimer ton

dieu, abbé. Moi avoir les miens.
—_ Blasphème! Hny a qu’un

seul Dieu, et c’est le mien, tu en-
tends, Grand Boulé! Et Dieu
t'interdit de pactiser avec les
méchants Blancs esclavagistes

 

— Eux pas méchants, eux
donner moi objets et grosses
bouteilles de bon rhum. Toi y en
a donner moi rien du tout.

     
  
  

L
o 



P
<

  

Rand, furieux par |inz3 anca

et la n'auvaisa foi du chef noir

l Homma da la jung'2 saute sur
Grand Boule et ls qifle avec
rage Voyant leur chef attaque
les indigènes deviennent furieux

et brandissent les poings L abba

Atout na peut arreter l'Homme
de la jungle qui continue a fran
per comma une macaniqua de

traque?z

— Rian à faire, Jm il ast en.

rage. fuyons avant qua les Noirs

nous tuent !

Ils se fraient un chemin au
milizy des indigenes qui vocife-

rent et donnent au passage quel-:
ques coups Cela n'aurait pas eté -
bien grave si un Noir exced&:
par la violence exercee sur som;°

chef Grand Boule, n'avait come
mence a lancer des pierres sur
les deux Blancs. Jim, ne tenant
pas a être lapide, abat le Noir”
d'un coup de fusil, l'abbe se dé-
bat à coups de poing, et ils réus-
sissent tant bien que mal à sor-
tir du village et à s'enfuir dans
la jungle

La tribu est trop occupee à
sauver son chef pour les pour-
suivre. Grand Boulé est evanoui
sous les coups quand ses sujets
arrivent à immobiliser l'Homme

de la jungle

À SUIVRE
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